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 Mon mari Jean-Daniel Lafond, ma fille Marie-Éden et moi-même sommes très 
heureux de participer à cette journée familiale en votre compagnie. Nous sommes 
également fiers d’être ici alors que certains d’entre vous sont sur le point de partir en 
Afghanistan. 
 

Votre absence laissera un grand vide dans la vie de vos familles et de vos proches. 
Mais le travail que vous allez accomplir là-bas nous remplit de fierté. Car, c’est au nom 
de la justice et de la liberté, que vous allez vous rendre à l’autre bout du monde pour 
aider le peuple afghan à s’affranchir de la tyrannie et de l’oppression. 

 
Je ne peux imaginer un geste d’une plus grande compassion que celui qui consiste 

à prendre tous les risques pour prêter main-forte à des femmes, à des hommes et à des 
enfants que l’on ne connaît pas et qui habitent à mille lieues de chez soi, mais dont la 
souffrance nous incite à passer à l’action. 

 
Ce que vous allez défendre en Afghanistan, c’est l’idéal d’une société juste où 

chaque individu est égal en droits. C’est l’idéal d’une société qui ressemble à la nôtre et 
que nous tenons trop souvent pour acquise. C’est l’idéal démocratique auquel tous les 
peuples de la Terre devraient pouvoir aspirer sans entrave. 

 
Mais, comment rester indifférente lorsque je vois des troupes partir dans des 

zones troubles du monde? Je ne le peux pas. Je ne peux m’empêcher de vous porter dans 
mon cœur. Et vous, familles et proches ici réunis, je peux à peine concevoir ce qu’il faut 
d’abnégation et de courage pour laisser partir celui, celle que vous aimez, le mari, 
l’épouse, le père, la mère, le fils, la fille, l’ami(e). Je sais que ce sacrifice, vous le faites 
par respect pour le choix de vie de celui ou de  celle que vous aimez. 

 
À titre de commandante en chef des Forces canadiennes, je suis fière de vous 

toutes et de vous tous. Soyez assurés que la population canadienne n’espère qu’une 
chose : que vous reveniez vite sains et saufs à la maison. Que mes pensées vous 
accompagnent jusqu’à votre retour! 

 
Je vous remercie de tout mon cœur. 

 

 


